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*Aîr de cette Ifle eft greffier , les brouillards, les pluyes & les vfnts , s'y

^aflcmblent ayfément , & fcfpaiircur de cdt air eft caufeque le froii & le

chaud n'y font iamais excellifs.Les nuiâs y fontclaires,& les maladies rares,

tellement qu'on y vfe moins de medednes qu'en tous les auttes endroits de
fEurope, Toutesfois il y vient de temps en temps , & félon quelques- vn$ ,

de quatre en quatre ans vne pel^equi emmené beaucoup de monde. Le ter-

toir y rapporte teiicment en beaucoup de lieux,que celuy qui dit le Panegy-
tic ï Conihniiti , fa loiié d'vne fertilité merueilleufe. Il produit toute forte
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en des régions plus chaudes. Les ceps de vigne y font plutôt pour parade
que pour aucun ptofic gue leurs maiftrcs en retirent , vu qu'encore qu'ils

produifent queloues raiûns, il aduient fort rarement quils meurtilfent com-
me il feroit neccltaire.On y feme du froment,du feiglc,de Forge, de Fauoine >

& de toute forte de légumes. Ces bleds y nailfent toft,& roeurttlVent tard , à
caufe de l'humeur abondâte defair & de la terre.U y a plufieurs collines fans
arbres& fans eau,qui produifent de Fherbc fort efpaild'e & menuë.fufHfante
pour la nourriture des trouppeaux de moutons qu'on y mené paiftre.ou qui
pour la douceur de Fait , ou pour la bonté de la terre , ont U laine plus lon-
gue Se plus délicate qu'aucune qu'on voye.Or on tient que les Bergers d'An-
eletectc empefchcnt que leurs trouppeaux aillent boire aux fontaines : tel-

lement qu'ils ne font abbreuuez que de rofée, pourcc qu'ils ont reconnu par
vne longue expérience que les autres eaucs leurs eftoiçnt nuifîbles,& mefme
les faifoicnt mourir. Et vetîtablemen t on peut bien nommer cette laine, la

Toifon d'or , vu quec'eft le fondement de la richcflc des habîtans qui tirent

grande quantité d'or & d'areent des marchands , qui les vont trouuer pour
en faire emploitteXt c'cft de cette laine qu*ô fait des draps Ci Bns,& fibeaux,

que les Allemands,les Polonois,cenx de Dânemark,de Suéde & de plufieurs

autres pays en font grande eilime,&les acheptent plus volontiers qu'aucuns
autres.U fe trouue en Angleterre grand nombre de toutes fortes d'animaux,
au moins de ceux que nous auohs ordinairement en ces contcées,excepté que
les Afnes& Mulets y nunquent. Elle ne fouffre aucune belle venimeufe, 8e
nuifible,&mefme elle a cette particularité qu'il ne s'y trouue plus de toups,

pource que les habîtans ont efté fi induftrieux , ou fi pénibles
, qu'ils en ont

nuiâ grade quantité de chenaux,de boBufs,&mefmips de brebis parles prai-'

ries, & autres po(fe{iions,qui font communes à tous les voîfms,lors qu'on a
paracheué la recolte.Le pays, comme t'ay défia dit , ne produit pas du vin,

suais en recompenfe, ils fe feruent de bière faite d'orge & de houbelon , qui

eftagreable & le mefme vtile à ceux qui en vfent.Uy a de belles riuieres qui
abreuuenttotttle pays , & Fon rapportevne chofe merueiileule , mais ve-

|i$able ,qae la T.-mife ^FOm^^A^uelques aatrc&ttuieres ne croifTcnt ia^

A ^

IV.

ê


